
Madagascar à la veille de la proclamation du nom de  son président. 

 

Le résultat officieux du deuxième tour de l’élection présidentielle a été proclamé le vendredi 
3 Janvier par la CENIT. Le candidat RATAONARIMAMPIANINA Hery obtient 53.50% tandis 
que le candidat ROBINSON Jean Louis a 46.50%. 

Le taux de participation est de 50%. 

La CENIT n’a pas donné de résultat sur 23 bureaux de vote pour différentes causes. Par 
exemple, certains bureaux de vote ont été attaqués par les dahalo (voleurs de bœufs), 
d’autres ont plus de bulletins que de nombre d’électeurs inscrits. 

 

 

 
Ce résultat est contesté par le candidat ROBINSON 
Jean Louis. D’ailleurs, il a fait plusieurs requêtes au 
CES tout comme les autres candidats. La CES est 
en train d’examiner  ces requêtes. Elle promulguera 
le 17 janvier le résultat officiel. Aussi, le futur 
premier président de la IVème république sera 
bientôt connu. 

 

 

Elections législatives 

Le résultat officieux de l’élection législative a été proclamée le 10 janvier dernier. Les 
candidats du mouvement Rajoelina obtiennent une cinquantaine de places. La mouvance 
Ravalomanana occupera une trentaine de places parmi les 151 places disputées. Les 
partisans de Hajo, 3ème place à l’élection présidentielle ont une vingtaine de places. 

Les indépendants ont obtenus gain de cause auprès des électeurs. : les Malagasy n’ont plus 
confiance en les politiciens. Or, ces indépendants n’ont aucune formation politique : certains 
sont des hommes d’affaires, d’autres ont de très bonnes intentions. 

Dans l’histoire de l’Assemblée Nationale malagasy, il s’avère que la domination des 
indépendants pourrait nuire à l’équilibre au sein du parlement. 

La CES doit examiner 528 requêtes avant de proclamer le résultat officiel d’ici un mois. 
Toutefois, la moitié des Malagasy n’ont pas voté,.la plupart étant des partisans des candidats 
éliminés au 1er tour. Le futur président devra tenir compte de cette classe silencieuse et des 
46.50% d’opposants. Il aura fort à faire pour éviter la crise politique, cyclique dans le pays.  
 
 
Et la vie continue 

Il est probable que certains Malagasy n’ont pas voté car ils sont absorbés par le quotidien : 
la montée de l’eau jusque dans leur maison, l’insécurité, la peur des dahalo, ou tout 
simplement la recherche de leur pain quotidien ; pour eux ce sont des activités plus 
importantes que leur devoir de citoyen. 

Ce futur président devra aussi faire face à leur existence. 



Une violence émeute étudiante a éclaté le 10 Janvier à Mahajanga. Elle a fait une vingtaine 
de blessés et un étudiant a succombé à sa blessure. 

 

 

 

Dans notre pays, le mouvement des étudiants est parallèle à la crise politique. Mais il faut 
noter la situation précaire de nos universités : la bourse d’étude est toujours distribuée trop 
tard, les campus universitaires sont en piètre état. Un exemple : dernièrement, les étudiants 
du campus universitaire de la capitale ont dû faire une opération contre les rats qui attaquent 
leurs logements. 

La population malagasy attend les résultats définitifs avec différents états d’âme selon leur 
choix … et leur situation. 
 
 
 

Michel et Edmine 


